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DOSSIER
Le Notre Père en pratique

ECHOS DE NOS ÉGLISES
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Sortie du coma

OXY-JEUNES
L’appel à servir Dieu

EN PRATIQUE
Dynamiser sa vie de prière, 
Action !

Prier selon Jesus…

Tel que Jésus nous le présente, le Notre Père est une 
rencontre intime avec notre Père céleste, avant d’être 
une prière modèle. Quel est le cadre de ce moment 
intime avec notre Père ?

Avant de nous dire comment prier, Jésus prend le soin 
de poser le cadre de ce tête-à-tête avec Dieu. Je pense 
que nous pouvons y trouver un enseignement pratique 
pour nous approcher du Dieu saint. D’abord, Jésus 
nous exhorte à ne pas ressembler aux hypocrites qui 
aiment à se faire voir et être admirés quand ils prient. Il 
nous invite plutôt à nous isoler là où Lui seul peut nous 
voir et nous entendre. Puis, c’est la pratique des païens 
que Jésus dénonce. Ainsi, pour le Seigneur, la prière 
juste devant Dieu est celle qui est courte et répétée 
avec persévérance. Le dernier élément de ce cadre 
est le rappel que notre Dieu sait tous nos besoins. La 
toute-science de Dieu nous suffit pour prier avec foi.

Dans ce numéro d’Alliance, nous vous proposons une 
réflexion pratique sur la prière à partir du Notre Père. 
Par les différents apports, nous voulons encourager 
chacun à se mobiliser dans la prière. Nous en avons 
besoin.

Patrice Kaulanjan
Président de l’AEEI
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La prière telle que Jésus l’enseigne est un 
acte simple, l’expression d’une   relation 
de confiance. Elle fait partie de la vie des 

chrétiens. Par la prière, les disciples de Jésus 
s’insèrent dans le projet de Dieu, ils donnent 
à leurs pensées et à leur vie le rythme de la 
volonté de Dieu. Le Notre Père a la particula-
rité de nous préserver d’une prière dont nous 
serions le centre et de nous inviter à une prière 
orientée vers Dieu et ses projets. 

Dans la pensée des gens, il peut y avoir des 
conceptions très diverses de la prière. Mais 
celui qui prie selon le Notre Père ne cherche 
pas à obliger Dieu à agir. Comment pourrait-il 
le faire d’ailleurs ? Dieu est libre ; il donne 
librement. La personne qui prie selon le Notre 
Père sait aussi que Dieu l’a précédée dans le 
lieu secret de la prière : Dieu sait déjà. Donc 
pas de stratégie, pas de pression, mais un dia-
logue confiant. 

NOTRE PÈRE 
Appeler Dieu Père, c’est savoir qui nous 
prions. La prière n’est que discours sans 
le Dieu à qui elle est adressée. Bien sûr, 
« Père » peut renvoyer à des expériences       
familiales négatives, mais le Père céleste n’est 
pas un père humain ; il est bon et parfait. 

QUE TON NOM SOIT SANCTIFIÉ
Prier n’est pas seulement demander 
qu’arrive ce qui n’est pas encore. C’est aussi 
prendre part à ce qui est déjà en train de s’ac-
complir : le nom de Dieu est en train d’être 
sanctifié, son règne est en train d’advenir, sa 
volonté de s’accomplir.

L’Engagement du Cap, grand texte évan-
gélique du 21e siècle rédigé à l’initia-
tive du Mouvement de Lausanne, propose 
de prier le Notre Père en rapport avec la 
mission d’évangélisation du monde (section II, 
D, 6), et nous invite à prier :

- pour que la gloire de Dieu soit révé-
lée et que le nom du Christ soit connu et 
loué grâce au caractère, aux œuvres et aux 
paroles de son peuple […] ;

- pour que vienne le royaume de Dieu, que la 
volonté de Dieu soit faite sur la terre comme 
au ciel, par l’établissement de la justice, une 
gestion correcte et une prise comme au ciel, 
par l’établissement de la justice, une gestion 
correcte et une prise en charge de la création 
et par la bénédiction de la paix de Dieu 
dans nos communautés. 

4

D
O

S
S

IE
R

LE NOTRE PERE`
en pratique



Ce rapprochement entre les requêtes du Notre 
Père et l’évangélisation du monde fait de la 
prière du Seigneur une prière missionnaire, qui 
implique une spiritualité missionnaire1. 

DONNE-NOUS... NOTRE PAIN 
Le pain, c’est l’ordinaire, tout ce que nous 
attribuons généralement à notre travail ou 
à nos  efforts : nous travaillons pour payer le 
pain. Mais le Notre Père le de-mande à Dieu. 
Que nous en soyons conscients ou pas, ce que 
nous pensons gagner nous est en fait donné. 
Le Notre Père nous invite donc à une prière 
humble, pour les petites comme pour les 
grandes choses, présentes et futures. Mais 
c’est aussi une prière de simplicité. Le pain, 
même s’il peut être très bon, ce n’est pas du 
caviar. En plus, c’est du pain en quantité néces-
saire pour un jour précis. Même si c’est difficile 
à entendre dans notre monde matérialiste, le 
Notre Père nous invite à apprendre à nous sa-
tisfaire d’une vie simple. 

PARDONNE-NOUS
Le croyant qui prie accepte de faire face non 
seulement au mal qui vient des autres mais 
aussi au mal qui est en lui. Il se place dans une 
position d’ouverture devant Dieu, qui seul peut 
lui accorder le pardon et lui donner la force de 
l’accorder à d’autres. 

NE NOUS SOUMETS PAS 
À LA TENTATION
Toute situation difficile peut correspondre à la 
tentation, ou à l’épreuve, dont parle le Notre 
Père. Par cette formule, la personne qui prie 
reconnaît les limites de ses capacités. Elle ne 
dit pas : « mets-moi à l’épreuve et tu vas voir 
ce que tu vas voir. » Elle sait que le péché est à 
la porte et que le risque est réel.

Le Notre Père est bien connu. Comme pour 
toutes les choses qui nous sont familières, nous 
risquons d’en oublier la force, l’originalité et la 
portée. C’est la prière du disciple, un disciple 
engagé et actif : ceux qui prient ainsi prennent 
position par rapport aux événements, face 
aux royaumes du monde, face au mal et à ses 
puissances, face au matérialisme. 

On pourrait s’étonner que le Notre Père ne 
contienne aucune prière pour le prochain. Mais 
on peut facilement supposer que ce qu’on 
demande pour soi, on peut aussi le demander 
pour les autres. De ce point de vue, le Notre 
Père peut servir de modèle à bien d’autres 
prières. 
1 Voir Hannes Wiher, 
« Qu’est-ce que la mission ? », 
Théologie Évangélique 9/2, 2010, p. 132-134.
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Christope Paya
Doyen et professeur, Faculté Libre 

De Théologie Évangélique
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LA PRIERE : UN POINT FORT 
OU UN POINT FAIBLE DANS 

NOS EGLISES ?
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LA PRIÈRE EST LA CHOSE 
LA PLUS NOBLE QUI EXISTE
Elle est l’atmosphère dans laquelle l’Église 
doit vivre et respirer. Je crois pouvoir 
affirmer sans trop de difficulté que dans 
la plupart de nos Églises, la prière est 
pratiquée de façon plus ou moins régulière.
Le problème n’est pas l’absence totale de 
prière dans nos assemblées, mais bien plutôt 
le fait qu’elle soit réduite à la portion congrue 
de nos activités. Elle n’est pas toujours consi-
dérée comme une priorité absolue. C’est 
l’une des raisons pour lesquelles nos réunions 
de prière sont si peu fréquentées en règle 
générale. Nous pensons très souvent que les 
priorités sont ailleurs. Nous avons bien du mal 
à mesurer à quel point la prière est vitale pour 
la vie de nos communautés. Car le problème 
n’est pas de savoir si nous croyons ou pas à 
son importance. Nous sommes unanimes à la 
juger fondamentale dans la vie du croyant. Le 
problème est notre manque de pratique ! 

DISONS-LE, LA PRIÈRE N’EST PAS 
VRAIMENT UN POINT FORT DANS 
LA VIE DE NOS ÉGLISES
Il suffit de constater tout ce que nous sommes 
capables d’accomplir par nous-mêmes. Nous 
nous considérons bien souvent comme des per-
sonnes douées, compétentes, responsables et 
efficaces. Nous avons en outre des questions 
importantes à régler, des délais à respecter, 
des programmes à mettre au point. Pourquoi 
devrions-nous nous arrêter pour prier  ?1 Il 
arrive malgré tout un moment où nous pre-
nons conscience que nous avons beaucoup 
moins de ressources que nous le croyons. À 
ce moment précis, nous nous rendons compte 
du peu de crédit accordé jusque-là à la prière. 
Et finalement, ce peu de prière dans notre 
vie personnelle ou dans l’Église vient renfor-
cer l’idée fausse que l’on aurait besoin de 
Dieu seulement dans les moments difficiles, 
de la même façon que nous allons consulter 
notre médecin lorsque nous sommes malades. 

Cette façon de traiter la prière nous dessert et 
nous prive de grandes bénédictions. Et quand 
les choses redeviennent normales, notre 
besoin de prière se fait moins pressant et nous 
perdons peu à peu notre élan pour la prière. 

J’ai commencé mon propos en utilisant 
comme métaphore la respiration pour parler 
de la prière. Cette image me semble décrire 
parfaitement ce qu’elle devrait signifier pour 
l’Église. Elle est son  oxygène ! Dans cet ordre 
d’idée, nos réunions de prière communautaire 
devraient davantage rendre compte de notre 
besoin de respirer ensemble2. Un peu comme 
lorsque « l’on prend une première inspiration 
après avoir eu le souffle coupé. Lorsqu’on 
inspire de nouveau, on n’a qu’une seule envie, 
c’est d’inspirer encore, encore et encore…»3.

Que nos réunions de prière soient pour nous 
une bouffée d’oxygène sans cesse renouve-
lée nous invitant à un émerveillement toujours 
plus grand dans la présence de Dieu ! 
1 Donald A. Carson, La prière renouvelée, 
France, Éditions Excelsis, 2005, p. 129.
2 John Onwuchekwa, La prière : Comment prier 
ensemble façonne l’Église, Québec.
Éditions Cruciforme, 2020, p. 33.
3 Ibid., p. 35.
4 Timothée Keller, La prière :  S’émerveiller dans 
l’intimité de Dieu, Lyon, Éditions Clé, 2016, p. 215ss.
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Yoan Ducalcon
Pasteur de l’EPE de Mennecy
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Decryptage

Un bruit sourd et permanent, qui gronde et 
tonne, voilà l’actualité aujourd’hui. Notre 
société fournit des nouvelles à la chaîne et nos 
médias les relaient avec ferveur. Nous pou-
vons nous sentir étouffés, noyés, voire bous-
culés dans cette course contre la montre. Et 
pourtant nous avons un rôle à jouer, 
primordial : celui de prier notre Père céleste en 
sachant nous arrêter et souffler, L’écouter.

« DANS CETTE ACTUALITÉ 
SANITAIRE, RAPPELONS-NOUS 
QUE LE TOUT-PUISSANT N’EST 
NI DÉSEMPARÉ NI SILENCIEUX »
«  Pourquoi les nations s’agitent-elles et les 
peuples ont-ils de vaines pensées ? (…) Et 
maintenant, rois, ayez du discernement ! 
Recevez instruction, juges de la terre !  » 
(Ps 2.1;10) « Il agit comme il le désire avec les 
corps célestes et avec les habitants de la terre. 
Il n’y a personne qui puisse lui résister et qui lui 
dise : ‘Que fais-tu ?’ » (Da 4.32)

« DANS CETTE ACTUALITÉ 
ÉCOLOGIQUE, SACHONS QUE DIEU 
EST CRÉATEUR DE TOUTE CHOSE » 
et que les souffrances de la terre avaient déjà 
été annoncées jusqu’à la délivrance finale  : 
«  Nous savons que, jusqu’à maintenant, la 
création tout entière soupire et souffre les 
douleurs de l’accouchement. » (Ro 8.22)

« DANS CETTE ACTUALITÉ 
POLITIQUE, RÉALISONS QUI 
EST LE MAÎTRE DE L’UNIVERS »
bien que nos politiciens réduisent nos libertés, 
rejettent la foi et aspirent à prendre la place 
de Dieu. Notre voyage sur terre est éphémère 
mais notre Libérateur, Jésus-Christ, est éternel. 
« C’est à l’Eternel qu’appartient la terre avec 
tout ce qu’elle contient, le monde avec tous 
ceux qui l’habitent. » (Ps 24.1) 

Plus que jamais, le Seigneur nous appelle à 
nous mettre à genoux et à implorer sa sagesse, 
son discernement et son instruction. Et dans 
le flot d’informations que nous recevons, dans 
l’angoisse qui tente chaque jour de s’immiscer 
sous notre peau, qu’il est paisible de prendre 
le temps de s’arrêter pour L’entendre nous 
parler, nous enseigner, nous encourager. Il est 
plus que jamais nécessaire de veiller - les temps 
de la fin sont bruyants et déroutants - comme 
Jésus lui-même, avant son arrestation, veillait 
à Gethsémané en priant Dieu le Père. « Qu’il 
(le maître de la maison) ne vous trouve pas 
endormis quand il arrivera tout à coup ! Ce que 
je vous dis, je le dis à tous : Restez vigilants. » 
(Mc 13.36-37)

Elsa Veldhuizen
EPE de Versailles
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ECHOS DE 
NOS EGLISES

Une Eglise, 
un projet, un batiment, 
une communaute, un combat
Depuis environ 20 ans, notre petite Église d’une 
vingtaine de membres a dû faire face à un 
véritable combat sur plusieurs fronts : financier, 
spirituel, administratif…

Année après année, notre stratégie a toujours 
été la prière, organisant des journées de jeûne et 
de prière, des semaines entières en prière et des 
chaînes de prière. Ce combat mené pour notre 
projet de bâtiment nous a unis en tant qu’église 
locale, mais aussi en tant qu’union d’églises. Un 
projet se conclut. Nous prions pour que ce local 
soit utile et se remplisse de nouveaux membres 
pour que l’Église de Montargis devienne un lieu 
dynamique pour la Gloire de Dieu.

Un grand merci à notre Père céleste, et à notre 
union d’Eglises et tous nos amis pour leurs prières !

Georges Wood Maitre
Pasteur de l’Eglise de Montargis

Un demenagement 
a deux pas...
Nous avons été contraints de céder notre bail de 
location en janvier 2020 en raison d’une baisse de 
nos finances. 

L’Eglise priait pour une autre salle. Nous avions 5 
mois devant nous mais à quelques semaines de 
notre déménagement nous n’avions encore rien 
trouvé. Nous commencions à nous demander : 
« mais que veux-tu vraiment Seigneur ? » Puis une 
porte s’est ouverte dans un espace coworking à 
deux pas de l’église pour une salle le dimanche 
matin. 

Ce fut pour notre assemblée, même si l’avenir peut 
toujours nous sembler incertain, un bon rappel de 
la fidélité de Dieu, de sa tendresse constante et 
qu’il est bien attentif à la prière de ses enfants.

Hélio De Almeida, 
Pasteur de l’Eglise de la Boucle de la Seine
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Nouvelles de l’Eglise d’Ales
Au sein de notre communauté d’Alès, nous 
avons dû, comme bien d’autres, nous adapter et 
innover. Dans cette période troublée, le maintien 
de la prière nous a permis de tenir bon. Soit en 
distanciel avec un rendez-vous hebdomadaire 
chacun étant invité à s’associer à une chaîne de 
prière, et aussi sur Jitsi Meet. Soit en présentiel 
quand cela était permis.

Nous avons vu la main de Dieu par de nombreux 
exaucements : un nouveau couple pastoral, un 
travail au CHU de Nîmes pour l’épouse du 
futur pasteur, la possibilité d’effectuer des travaux 
dans nos deux bâtiments, l’entrée d’un frère en 
formation à l’IBN, la création du site web de 
l’Église et la rediffusion des cultes en direct.
Que le nom du Seigneur soit loué !
                                                                                 

Jean-Pierre Ozil
Responsable de l’Eglise d’Alès

``
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Maman de Jade et 
membre de l’Église 
de la Boucle de la Seine
JADE « L’ENFANT DE L’EGLISE »

Sarah, quand je t’ai téléphoné 
pour te proposer une interview 
à propos de la naissance de ta 
fille, vous veniez juste de souf-
fler ses bougies d’anniversaire. 
Cet enfant, c’est ton premier ?
Non, j’ai été maman 2 fois. J’ai 
attendu 5 ans pour mon premier 
enfant. J’ai vu des médecins, pris  
    des médicaments de stimula-

 tion. Et au moment où je 

ne m’y attendais plus, je suis 
devenue enceinte de mon fils. 
A 7 mois et demi de grossesse, 
j’accouchais d’un enfant que j’ai 
dû enterrer ! C’était en 2012.
Quel a été ton parcours entre 
ce deuil et la naissance de Jade 
en 2017 ?
J’en ai d’abord voulu à Dieu par 
rapport à la perte de cet enfant. 
Mais cette période a été l’occa-
sion de m’interroger sur mon 
cheminement et de me recen-
trer sur Dieu. En effet, je m’étais 
éloignée de Dieu tout en gardant 
des principes de vie. Un jour, je 
suis retournée à l’église avec 
mon mari. Pendant ce culte, une 
dame témoignait de la guérison 
de son fils. Je me suis dit  : Mon 
fils n’a pas été guéri parce que je 
me suis éloignée de Dieu !
Plus tard, lors d’une discussion 
avec le pasteur de cette église, il 
m’a encouragée à prier. 
Comment as-tu prié alors ?
Je me suis rendue compte que 
mes prières étaient intéressées  : 
satisfaire mon souhait de mère. 

J’ai lâché prise et j’ai accepté le 
fait de ne plus être maman. J’ai 
prié ainsi : Dieu, tu feras comme tu 
veux. En 2015, nous optons pour 
l’achat d’un petit appartement, 
car nous supposons que nous 
n’aurons pas d’enfant. En 2016, 
à 43 ans je deviens enceinte.
Qu’est-ce qui t’a aidée dans 
cette période ?
Etre entourée par les per-
sonnes de l’église  : ils ont vu 
notre souffrance, notre désir, 
notre évolution. Jade, c’est l’en-
fant de l’église. Jade, c’est une 
bénédiction.
Qu’est-ce que tu as appris au 
travers de tous ces évènements ?
Au niveau compassion  : j’ai 
vécu le drame de la perte de 
mon premier enfant. Désormais, 
lorsqu’une personne me fait part 
de sa souffrance, je pleure avec 
celui qui pleure.
Au niveau prière : Avant, je priais 
pour avoir. Maintenant, c’est  
davantage un besoin de discuter 
avec Dieu : « Seigneur, tu sais ce 
que j’ai au fond de mon cœur. »
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Raffi Azrak, pasteur de l’Église de 
Brétigny et son épouse Nathalie 

« NOUS AVONS ATTRAPE LE 
COVID EN MARS 2021 »

Avez-vous eu des symptômes 
inquiétants ?
J’ai été hospitalisé un mois, dont 
presque 3 semaines en réanima-
tion. Nathalie a été hospitalisée 
une semaine. Notre fille Eva (20 
ans) nous a vus partir l’un après 
l’autre à l’hôpital !
Raconte-nous un peu ces 
instants en salle de réveil 
J’ai d’abord eu un moment d’in-
certitude : je ne savais pas où 
j’en étais au niveau santé. Je n’ai 
pas eu d’angoisse mais des rêves 
très longs. Nathalie a relevé des 
incohérences dans ce que je lui 
disais au téléphone. Le premier 
soulagement était de me rendre 
compte que mes rêves ne corres-
pondaient pas à la réalité.

« Je voulais prier mais je ne 
le pouvais pas »

Au tout début, je voulais prier et 
je ne le  pouvais pas. J’ai juste 
levé les bras en disant : Seigneur, 
tu ajoutes le reste. Ensuite, j’ai 
ouvert la Bible sur mon télé-
phone. J’ai  ressenti la présence 
de Dieu à mes côtés (sa souve-
raineté, sa toute-puissance, sa 
bonté).

« Un tsunami de prières »

Qu’est-ce qui t’a encouragé 
après le réveil ?
Les églises de Brétigny, de l’AEEI, 
la famille et d’anciens amis ont 
appris ce qui m’arrivait. Il y a 
eu alors un tsunami de prières. 
Quand tu entends cette mobili-
sation, cela te met en forme.
Un mot sur l’équipe médicale 
et ta santé aujourd’hui 
Toute l’équipe a beaucoup 
travaillé pour moi, notamment un 
jour pendant le coma où j’ai failli 
y passer. Le médecin en chef est 
un chrétien. Un jour, il est passé 
avec l’anesthésiste. Celle-ci était 
émue aux larmes : une syrienne 
qui s’occupe d’un libanais ! 
A l’hôpital, les médecins étaient 
étonnés de me voir marcher. 
Plus tard, mon rétablissement 
sera rapide. Mon kiné m’a 
répété 3 fois en une demi-heure 
« Monsieur, vous êtes un cas 

d’école ». Je n’ai aucune 
séquelle. C’est la grâce de 
Dieu.

« Cela a été l’occasion 
pour l’église de mani-
fester son amour »

Qu’est-ce qui a changé 
depuis cet épisode covid ?
Mon couple et ma famille, 
l’église ressortent renforcés. 
Cela a été l’occasion pour 
l’église de manifester son 
amour : beaucoup ont entou-
ré ma famille par de l’aide, 
des conseils… Le conseil a 
géré les activités. La confiance 
s’est amplifiée, ils m’ont 
montré qu’on est frères. Je pense 
que ma prédication va changer 
de tonalité. J’étais beaucoup 
dans la réserve dans mes propos, 
mes attitudes. Maintenant, je n’ai 
plus de raison de garder cette ré-
serve.

Les relations avec nos voisins 
changent aussi. Mes voisins 
étaient tous dans la rue quand 
je suis rentré en ambulance. L’un 
d’eux m’a expliqué récemment : 
« J’ai prié pour toi. Et pourtant, 
je n’avais pas prié depuis deux 
décennies. »
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Marie-Christine Fave
EPE d’Houlgate
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TEDDY KICHETA
>> Les bienfaits de l’engagement

Cela implique pour le jeune de 
prendre certains risques, de 
se tromper, d’échouer parfois, 
mais cela implique surtout de 
persévérer. 

Maintenant a 
vous de jouer !

‘‘ ‘‘

Peux-tu te présenter ?

Je me prénomme Teddy, j’ai 
41 ans, je suis marié et père de 
trois enfants. J’effectue mon 
stage pastoral à l’Église de 
Créteil avec Serge Oulaï. Je 
suis également membre de 
l’équipe de Jeunesse Marana-
tha. Tout un programme !!!

Que signifie pour toi 
l’engagement ?

L’engagement consiste à em-
brasser une cause qui nous 
tient à cœur et y investir du 
temps, de l’énergie. S’enga-
ger nous ouvre aux autres et 
nous permet de dépasser nos 
propres intérêts. C’est être ac-
teur plutôt que spectateur.
Prendre une part active pour la 

pérennité d’une 
    cause 

n’est pas inné, cela s’appa-
rente davantage à un appren-
tissage. Le don de soi se dé-
couvre par notre implication, 
dès notre jeune âge, dans les 
petites choses de la vie. Cela 
commence à la maison où 
chacun contribue aux diffé-
rentes tâches.

On peut vouloir s’impliquer 
auprès de ses camarades de 
collège ou de lycée en deve-
nant délégué ou en initiant des 
projets. Faire partie d’un club ou 
d’un groupe nous apprend la fi-
délité. Certaines valeurs comme 
l’engagement s’acquièrent au 
fur et à mesure, et de fil en 
aiguille nous nous consacrons à 
des responsabilités de grande 
envergure.

Quel conseil donnerais-tu à un 
jeune de l’Église sur 
l’engagement ?

Le groupe jeunesse de mon as-
semblée était bien encadré. 

Notre Église nous a fait 
confiance et a su nous 

faire de la place. Cela 
facilite les initia-

tives et la créati-
vité des jeunes. 
De plus, servir dans 
l’Église implique 
des efforts et du 

temps. Il convient alors pour les 
responsables d’ôter les obsta-
cles à l’intégration des jeunes, 
car servir Dieu est pour eux 
bénéfique.
Les intérêts de l’engagement 
dans l’Église pour le jeune sont 
multiples. En effet, il croît dans 
l’attachement et dans la connais-
sance de la personne de Dieu. 

Le jeune gagne en maturité. Son 
caractère s’affermit. Il acquiert 
le discernement sur les choses 
qui sont vraiment essentielles. 
Il prend conscience de son 
importance au sein de l’Église. 

En s’engageant, le jeune 
apprend à se connaître. Il 
développe les dons et les 
capacités qui lui sont propres. 
Il apprend à mettre ses  com-
pétences au service des 
autres. S’investir dans l’Église 
dès sa jeunesse c’est en 
quelque sorte construire 
l’homme et la femme en 
devenir. C’est courir le risque 
d’être conforme au plan de 
Dieu. J’aime particulièrement 
la parabole des talents (Mt 25. 
14-30). Elle livre un précieux 
enseignement. Dieu, qui nous 
a dotés de ces capacités et 
de ces dons, se réjouit du bon 
usage de ces derniers. 

`
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La notion de service implique 
celle d’effort et peut parfois 
rendre hésitants certains, mais 
servir Dieu présente de nom-
breux bénéfices.

Étant devenu enfant de Dieu, 
l’amour du Christ en nous, nous 
anime du désir grandissant de lui 
faire plaisir, de lui obéir et d’être 
utile à son œuvre. En effet, Dieu 
nous a créé pour que nous prati-
quions des bonnes œuvres qu’il 
a préparées d’avance (Ép 2.10). 

L’appel à servir, nous fait com-
prendre l’apôtre Pierre dans 
sa première, concerne tous les 
croyants sans distinction. Bien 
entendu, nous ne sommes pas 
tous appelés à être docteur, 
enseignant ou pasteur. Mais nous 
sommes tous conviés à œuvrer 
pour le règne de Dieu.

Servir est signe de bonne 
santé spirituelle. Le service 
est un moyen que Dieu utilise 
afin de nous faire grandir dans 
l’attachement et la connais-
sance de sa personne. Il s’en sert 
pour nous amener à la maturité, 

travailler notre caractère en nous 
donnant de saines habitudes. 
Dieu utilise également de notre 
service pour faire du bien à notre 
communauté. Nous manifestons 
ainsi l’amour que nous devons 
avoir les uns pour les autres.

Nombreux sont ceux qui s’inter-
rogent sur leur appel ou leurs 
dons. Il me semble que dans la 
majorité des cas, ce pourquoi 
Dieu nous a appelés se révèle 
lorsque nous sommes impliqués 
dans un service. 

Dieu nous a accordé des dons (2 
Pi 1.4) qui ont pour but de façon-
ner notre cœur et nous permettre 
d’être épanouis. La parabole 
des talents (Mt 25. 14-30) nous 
enseigne que le maître connait 
ses serviteurs et leur donne à 
chacun selon leur capacité. 

L’attente du maître, c’est que 
chacun fasse usage de son intel-
ligence, d’initiative et d’inven-
tivité. La fidélité et le respect 
de la confiance accordée sont 
également des attendus. Cela 
implique alors, pour celui qui 

reçoit ces capacités, de prendre 
certains risques, parfois de se 
tromper, d’échouer également, 
mais surtout de persévérer.

Pour certains, une conviction 
interne à servir Dieu dans un 
ministère particulier grandi 
au fil de leur engagement. En 
effet Dieu met sur leur cœur une 
sensibilité et un dévouement 
pour l’œuvre au sein de l’Église. 
Aider l’autre à croître dans leur 
relation avec Dieu et dans leur 
foi devient, pour ces croyants, 
une priorité et voir même une 
nécessité. Cet appel au ministère 
naît de Dieu. La communauté 
aussi atteste de ces dispositions 
spéciales qui sont mises en œuvre 
dans la vie de l’appelé. L’enga-
gement au ministère représente 
certains défis, d’autant qu’il 
n’est pas basé sur la recherche 
d’intérêts personnels. Toutefois, 
il me semble que l’on éprouve 
une grande joie d’être à ce 
point utile à l’œuvre, car c’est un 
honneur d’être un don de Dieu 
pour l’édification des saints 
(Ép 4.7-16). 
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DU SERVICE A L’APPEL
TEDDY KICHETA
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Je me réveille en sursaut… je regarde l’heure, il 
n’est pas encore 6 heures du matin ! Cela fait plu-
sieurs matins que je me réveille spontanément 
si tôt.  Nous sommes en plein mois de février et 
il fait nuit noire… Je me concentre sur les bruits 
environnants pour essayer de comprendre ce 
qui a provoqué à nouveau ce réveil matinal. 

La maison est calme, pas de circulation dans 
la rue … et soudain je prends conscience d’un 
bruit, un bruit continu et fort que je n’avais pas 
remarqué, et pourtant… Un oiseau, un seul 
oiseau, est en train de chanter à tue-tête non 
loin de ma fenêtre. Alors que j’écoute avec 
admiration ce solo nocturne, un autre oiseau, 
autre chant, se joint au premier. J’écoute et les 
minutes s’égrenant, les oiseaux s’ajoutent les 
uns aux autres avec des mélodies différentes, 
constituant une chorale aux décibels en mode 
crescendo jusqu’à ce que les lueurs de l’aube 
s’installent, faisant disparaitre cette chorale au 
profit de doux solos.
 
Savez-vous que toute cette joyeuse fanfare 
précédant l’aube porte un nom bien précis ? 
Il s’agit du « chœur de l’aube ». Les natura-
listes et les scientifiques cherchent toujours à 
trouver les raisons de ce chœur.

Quelle bonne nouvelle devrait nous faire chan-
ter à son approche, nous enfants de Dieu ?  
Le retour de Christ ! Oui, nous devrions être 
impatients et enthousiastes à l’idée que notre 
Sauveur va revenir… 

Nous savons ce qu’est l’attente du retour 
d’un être aimé qui est au loin, alors que nous 
anticipons dans notre cœur la joie que nous 
aurons à être réunis avec lui… Mais face au 
retour de Christ, avons-nous cette même joie, 
cette même excitation à l’idée de son retour ? 
Je reconnais ne pas y penser souvent.  Mais 
en écoutant ces oiseaux chanter à l’approche 
de l’aube, je désire que ma vie soit de la 
même façon impactée par Son retour.  Dans 
Philippiens 3 :20, le mot « attendons » en grec 
indique une action active, se pencher vers, 
désirer ardemment et avec… assiduité. Le 
même passage nous parle de notre citoyen-
neté, celle des cieux. Notre passeport est aux 
couleurs du ciel, nous ne faisons que passer ici, 
ce monde n’est pas notre maison. 

Sommes-nous prêts à vivre vraiment cela 
au quotidien ? Réfléchissons à ce qui nous 
empêche de le vivre, et entonnons, ensemble, 
notre chœur de l’aube… Jésus revient !   

Frederique  Pevere
EBE de la Boucle de la Seine

``` `

Notre cité a nous est dans les cieux, 
d’où nous attendons aussi comme 
Sauveur le Seigneur Jésus-Christ.

14
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Philippiens 3 v.20



Réjouissez-vous dans l’espérance et 
soyez patients dans la détresse.

Persévérez dans la prière.
Romains 12 v.12

Crédit photo @Noémie Piaget, Église du Val d’Yerres
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LUMIERE, 
CAMERA, 
SON, ACTION !

`
`

Samuel Gaspoz, 
prise de son

Jérémie Eggen, 
prise d’image

Equipe chat,
Anca et Nadine

Après plusieurs reports, la première 
Convention nationale de l’AEEI a 
nécessité plus de 18 mois de prépa-
ration. Elle a enfin eu lieu le 28 mars 
2021 en format 100% connecté depuis 
l’Eglise d’Elancourt (78), aménagée en 
‘studio’ d’émission pour l’occasion. 
Une belle équipe, composée d’une 
vingtaine de frères et soeurs de 8 de 
nos Eglises de l’Alliance, a relevé cet 
immense défi de nous proposer cette 
magnifique journée de réflexion et de 
communion. Ainsi, nous avons vécu 

DANS LES COULISSES DE LA 
PREMIERE CONVENTION 
NATIONALE CONNECTEE

`

`



tous ensemble une Convention, certes 
inattendue, mais riche en contribution 
sur notre thématique : Communiquer 
l’Evangile aujourd’hui !

Si vous voulez revivre cette belle 
journée ou la découvrir, vous le pouvez 
grâce au replay disponible sur notre 
site : www.aeei-alliance.org

Nous vous donnons rendez-vous 
en mars 2023 pour la prochaine 
Convention Nationale !

DANS LES COULISSES DE LA 
PREMIERE CONVENTION 
NATIONALE CONNECTEE`

QUELQUES INFOS

Cette 1ère Convention Nationale a 
un très bon niveau de performance 
avec une moyenne de 4,5/5 de 
satisfaction globale des participants 
et 60,5% d’entre eux sont 
« très satisfaits ».

« Sincèrement tout était édifiant. 
Que l’on soit jeune ou vieux tout 
était utile et formateur à la gloire 
de Dieu. (...) »

1ère Convention 
100% connectée

305 31

Participants Églises 
affiliées

Ont regardé 
en famille

« C’était tellement bien organisé 
qu’on se sentait dans une même 
salle ensemble. »

« J’ai été surpris, finalement 
j’ai trouvé que c’était moins 
fatigant qu’en présentiel, 
même en restant attentif 
non-stop. »

Satisfaits du thème et des intervenants

« Thème développant des 
problématiques très actuelles 
et fondamentales avec des 
angles variés »

« Des intervenants qualifiés, 
dans des domaines différents 
mais connexes »

Satisfaits du programme 
Inter-générationnel

Satisfaits de 
l’animation enfants

Satisfaits de la 
réunion pleinière

« Quelle imagination, bravo ! »
« Il serait bien de proposer 
aux églises de poursuive les 
réflexions et de faire remonter 
des axes d’amélioration. »
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SA VIE DE PRIERE, 

ACTION !
`

Lorsque vous priez, vous est-il déjà arrivé d’avoir l’impression de « tourner en rond » ? 
Alors pour dynamiser votre vie de prière, je vous propose quelques pistes.

TENIR UN CAHIER DE PRIERE
On peut y déverser son cœur par écrit, noter ses sujets de reconnaissance ou alors les domaines de notre vie 
où nous aimerions progresser. Il permet de réaliser et de ne pas oublier comment Dieu a répondu à nos prières. 
Et pour le rendre plus agréable on peut même l’agrémenter par des paroles de chants de louanges.
Etablir des catégories par journée, par exemple…
    Lundi : soi et la famille proche
    Mardi : les frères et sœurs de l’église locale
    Mercredi : les autorités (Nationales, Régionales et Communales)
    Jeudi : la famille élargie ou le travail
    Vendredi : Les missions ou les œuvres évangéliques
    Samedi : les amis non-chrétiens 
    Dimanche : les frères et sœurs des pays persécutés
A vous de créer votre propre liste !

AVOIR UN(E) PARTENAIRE DE PRIERE
Si ce n’est pas déjà votre cas, demandez à Dieu de vous montrer avec qui vous pourriez 
prier régulièrement et dans un cadre sain. Une femme avec une femme et un homme avec 
un homme. Ou si vous êtes marié, votre partenaire de prière peut aussi être votre époux 
ou votre épouse. C’est très encourageant de prier à deux. On peut se soutenir, se réjouir et 
s’encourager mutuellement lorsqu’il y a une petite baisse de moral. De plus, cela peut fa-
voriser les échanges entre générations. Car choisir une sœur ou un frère plus âgé(e) ou plus 
jeune que soi est souvent très enrichissant. 

PRIER SANS CESSE
John Knox, réformateur de l’Eglise Ecossaise, a dit : « La prière est une conversation sérieuse 
et familière avec Dieu ». Prier régulièrement et souvent permet à nos journées de prendre 
une autre tournure en cherchant à honorer Dieu dans notre quotidien. Vous attendez votre 
ami ou votre train ? Prenez ce temps pour prier. 
Partagez à notre Père céleste ce que vous vivez, ce que vous ressentez. 
Déchargez-vous sur lui de toutes vos préoccupations. Il vous promet sa paix divine. 

 « Ne vous mettez en souci pour rien, mais, en toute chose, exposez vos demandes à Dieu en lui adressant 
vos prières et vos supplications, tout en lui exprimant votre reconnaissance.  Alors la paix de Dieu, qui sur-

passe tout ce qu’on peut concevoir, gardera votre cœur et votre pensée sous la protection de Jésus-Christ. » 
Philippiens 4.6-7

18
Chantale Mandras

EPE du Val d’Yerres
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FAQ?Forum à questions

Effectivement, Dieu sait de quoi vous avez besoin avant que vous le lui demandiez (Mt 6.8).
Dans son contexte, cette parole n’aborde pas la question du pourquoi prier, mais nous met en garde : 
Ne faisons pas du forcing auprès de Dieu pour obtenir ce que nous désirons à force de paroles. 
Un chapitre plus loin, nous trouvons : Demandez et l’on vous donnera… (Mt 7.7).
Des raisons pour la prière de requêtes :
    * Prier, c’est donner le feu vert à Dieu pour intervenir dans nos affaires. Il trouve alors un cœur 
       consentant, prêt à recevoir.
    * Prier, c’est affirmer sa dépendance à Dieu, reconnaître ses limites.
    * Prier fait grandir ma relation avec Dieu. On aime passer du temps avec ceux qu’on aime.
    * Prier nous aide à mieux comprendre les pensées de Dieu. En priant, Dieu peut aussi nous parler.
    * Une prière exaucée nous remplit de joie (voir Jn 16.24).
Et c’est tout simplement ce que Dieu veut : Priez sans cesse (1 Th 5.17).

On a entendu parler à plusieurs reprises de loi de Dieu ces derniers mois. 
Mon royaume n’est pas de ce monde, a déclaré Jésus (Jn 18.36). Néanmoins, il s’est trouvé confron-
té à une question de société : est-il permis, ou non, de payer le tribut à César ? (Mt 22.17). Jésus 
ne s’est pas laissé enfermer dans le oui/non attendu, d’autant plus qu’il s’agissait d’un piège. Il a 
renvoyé ses auditeurs à une réflexion plus profonde. Nous aussi, nous pouvons parfois prendre 
du recul par rapport aux questions qui coincent notre réponse entre deux options sans nuance ni 
contexte.
La loi de Dieu pour le chrétien ne consiste pas d’abord à du rituel. Dans ce même chapitre, un 
docteur de la loi demande à Jésus : Maître, quel est le grand commandement de la loi ? La réponse 
de Jésus concerne l’amour de Dieu et du prochain (Mt 22.34 à 40).
Par amour pour leur prochain, certains comme le député britannique William Wilberforce se 
lancent dans des démarches concernant les lois de leur pays (ici l’abolition de l’esclavage). D’autres 
apportent leur soutien à des personnes dans le besoin. Ainsi, l’apôtre Paul plaide en faveur 
d’Onésime auprès de Philémon, mais il ne se bat pas contre le système de l’esclavage de son 
époque. Le rapport à la société se vit avec sa conscience et peut s’avérer complexe. Comme pour 
les exemples cités, notre engagement concret est force de réponse.

La loi de Dieu et notre societe : quel rapport ?

Pourquoi prier et demander, alors que Dieu connait deja tout ? 

Marie-Christine Fave
EPE d’Houlgate

`

` `

`
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AEE 
ASSOCIATION EVANGILE ENFANCE

Une oeuvre au service des Eglises
Avez-vous remarqué que les enfants de notre 
voisinage et ceux à proximité de nos Églises 
locales ne connaissent pas le Seigneur Jésus ni 
les choses qu’Il a faites ?

Dans quelques années, à l’allure folle où vont 
les choses, la grande majorité d’entre eux 
ne connaîtra même pas la signification de la 
Croix qui est le point central du message de la 
Bonne Nouvelle de Jésus-Christ. 

Pourtant Dieu aime les enfants et veut se faire 
connaître à chacun d’entre eux. Connaître 
Dieu et celui qu’il a envoyé, Jésus-Christ, c’est 
ainsi que la vie éternelle nous est définie par 
Jésus lui-même dans Jean 17.3.
Pour que les enfants connaissent Dieu et son 
Fils, l’Église doit jouer son rôle de témoin et de 

poteau indicateur. Sachant que la volonté de 
notre Père céleste est qu’aucun de ces petits 
ne se perde, l’Église doit donc se positionner 
en lien avec cette volonté de Dieu rappelée 
par son Fils. Ce Fils n’a-t-il pas dit à ses dis-
ciples de laisser venir à Lui les petits enfants et 
de ne pas les en empêcher ? Plus tard ne leur 
a-t-il pas aussi dit d’être ses témoins, en com-
mençant par Jérusalem ? Notre « Jérusalem », 
chacun le sait, peut être le voisinage de notre 
domicile ou celui de notre lieu de culte. La 
question que nous pouvons nous poser est la 
suivante : que faisons-nous pour que la jeune 
génération connaisse le Seigneur et les choses 
magnifiques qu’Il a faites ?

A l’AEE ces questions sont au cœur de nos 
préoccupations. 

`
`
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Qu’est-ce que l’AEE au juste ?
L’AEE est une œuvre membre du CNEF, au service des Églises 
évangéliques pour leur travail parmi les enfants. Son siège national est 
basé en région parisienne, à Wissous.
Nous faisons partie d’une organisation mondiale présente dans 200 
pays. En 2020, l’AEE dans le monde comptait 3 468 équipiers qui ont 
atteint environ 17 millions d’enfants et formé environ 274 000 moniteurs.
En France, 30 collaborateurs, au service des Églises cherchent à 
développer ce ministère tellement important.
A l’AEE nous croyons en effet que les Églises locales ont reçu du 
Seigneur la mission d’annoncer la Bonne Nouvelle à la nouvelle 
génération. Pour les accompagner dans leurs projets, l’AEE 
cherche à développer avec les Églises un partenariat. Elle forme les 
moniteurs, procure du matériel d’enseignement et favorise la mise en 
place des activités d’évangélisation décrites ci-dessous. Les enfants 
atteints par le moyen de toutes ces activités pourront se joindre, avec 
l’accord de leurs parents, à l’Église locale qui saura les entourer et les 
 accompagner sur le chemin de la foi.

Notre expertise
CLUBS BIBLIQUES offrant aux enfants des activités ludiques et dynamiques en présentiel ou en 
visioconférence. Parmi ces activités il y a les Clubs de Bonne Nouvelle (CBN), Clubs spéciaux de Noël 
et de Pâques, Clubs Junior (11-14 ans), Clubs Bibliques Mensuels (CBM), Clubs Bibliques des Vacances 
(CBV), Clubs Bulle2Vie (en plein-air) et le site www.Cliquelavie.com à destination des enfants. 
Découvrez toutes ces activités sur www.aee-media.com.

FORMATIONS DES MONITEURS s’adaptant aux besoins des Églises et de leurs moniteurs.
Vous avez à cœur les enfants ? Vous avez besoin d’être formés ? 
Contactez formations@aee-media.com
Environ 500 moniteurs sont formés chaque année en France par l’AEE.
Ces quelques mots de la part d’une monitrice appartenant à une Église de l’AEEI en région parisienne 
sont de nature à nous encourager et nous rappellent à juste titre l’importance de se former : 
« Je m’interrogeais sur la poursuite de mon service dans l’Église auprès des enfants. Mais après ces 
deux jours de formation dispensée par l’Association Evangile & Enfance (AEE), je vais me donner à 
100 % et m’impliquer davantage. Dieu m’a parlé pendant cette formation. Je suis boostée et j’ai hâte 
que la Covid se termine pour pouvoir retrouver les enfants en présentiel. Ils me manquent beaucoup ».

MATERIEL D’ENSEIGNEMENT utilisé par de nombreuses Églises en France, en Belgique, 
en Suisse et ailleurs dans les pays francophones : il est fondé sur la Bible et centré sur Jésus-Christ.  
Ce matériel peut être commandé sur notre boutique : 
https://boutique.aee-media.com

Cette boutique en ligne est une nouveauté. Elle offre la possibilité d’achat de matériel en version 
numérique ou papier. Le développement en « responsive design » permet une lecture et une 
navigation optimales sur ordinateur comme sur smartphone ou tablette. Sans tarder, faites-y un 
tour et vous ne serez aucunement déçus.

`

Seriez-vous intéressés pour nous rencontrer et voir comment vous accompagner dans vos 
projets relatifs à l’enfance ? Contactez-nous à l’adresse suivante : contact@aee-media.com 

Felly Yoka
Directeur adjoint de l’AEE

Chargé de la communication et du partenariat 
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RESSOURCES
Varier de la plus simple a la plus profonde, 
la quotidienne ou l’exceptionnelle, le parfum 
de reconnaissance ou le cri de secours, voici 
quelques ressources pour completer vos prieres : 

Un site et un livre 
pour mes affaires
Organiser et structurer sa 
vie de prière par rapport 
à ses affaires. Face aux
défis et aux enjeux
spirituels auxquels
sont confrontés les
entrepreneurs, Prières
100 % Business veut 
équiper et encourager les 
chrétiens à associer foi et 
zèle pour honorer Dieu.
www.prieres100business.com

Pour les ados
Courtes méditations bibliques pour 
encourager les ados dans leur vie 
de prière et leur vie tout court !
marketplace.excaleo.com/fr

Un livre pour 
les gourmands
Savourer la prière, 
Une approche de gourmet
Imaginez que la prière soit comme 
un bon repas, une suite de plats 
alléchants qui touche tous nos 
sens et nous transportent. 
On en redemande. Savourer la 
prière, est-ce possible ? 
L’auteur allie l’amour de la 
cuisine française et des 
pratiques de prière innovantes 
pour concocter une expérience de 
prière inspirante et 
revigorante. Nouveauté 2021
https://www.editions-llb.fr

Une boite de jeux 
pour toute la famille
Une foule de jeux et d’activités faciles 
à réaliser pour aider toute la famille à 
communiquer avec Dieu dans la prière, 
quel que soit son âge et quel que soit 
sa manière unique de vivre la prière. 
Choisissez celle qui vous correspond, 
saupoudrez de la diversité de chacun, 
arrosez d’un filet de plaisir et tout le 
monde se réjouira de partager ces 
moments précieux !
120 cartes, 20 pages, 1 CD
https://fr.icharacter.eu

Une table 
ronde a ecouter
La prière : un mystère à vivre. 
Différents intervenants comme
Stéphane Lauzet, Jean-Claude Chabloz, 
Jean-Marc Potenti, Yan Newberry 
évoquent des regards croisés 
sur la prière. A vos écouteurs !
A écouter sur ww.tresorsonore.com

Un livret a offrir a ceux 
qui se posent des questions :
C’est quoi la prière ? 
Réflexions, réponses, témoignages.
On n’a jamais vu un chat ou un chien 
prier. S’adresser au Créateur est un 
privilège que Dieu a offert aux 
hommes. Malheureusement, 
beaucoup se privent ou sont privés 
de cette faculté magnifique. Dialoguer 
avec notre Créateur ne va pas 
forcément de soi. Des réflexions et 
des réponses pour ceux qui cherchent.
www.croirepublications.com

` `

Articles de blog pour 
prier en utilisant la Bible
Sur son blog, Dominique Angers cite 
plusieurs ressources qui existent pour nous 
aider à laisser la Bible façonner nos prières.
Pourquoi utiliser la Bible quand on prie ? 
Comment prier en utilisant la Bible ? 
De belles idées pour que Dieu enrichisse 
notre vie de prière.
https://dominiqueangers.
toutpoursagloire.com/prier-en-utilisant-la-bible
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LES SITUATIONS DE 
PAUVRETE ONT-ELLES UNE 
PLACE DANS NOS PRIERES ? 

Celui qui est saisi par la réalité de la 
pauvreté ressent profondément l’importance 
voire l’urgence d’agir. Et si notre solidarité 
avec les pauvres pouvait se mettre en marche 
par le fait de consacrer régulièrement une 
partie de nos temps de prière personnelle et 
communautaire à intercéder pour eux ?

Cette suggestion peut sembler une évidence 
mais elle demande de faire l’objet d’un choix 
et de la persévérance. Elle va aussi à l’encontre 
de quelque chose d’assez profondément ancré 
dans la mentalité occidentale contemporaine. 
L’auteur chrétien Tim Chester le dit ainsi :

« Nous faisons trop facilement confiance 
aux solutions technologiques ou aux bonnes 
pratiques du développement participatif. Ou 
bien, nous prétendons que le plaidoyer est 
le seul moyen d’entraîner un changement 
fondamental. Mais en réalité, un change-
ment important ne peut avoir lieu que par la 
puissance de la grâce et la présence du Saint 
Esprit. »

La prière est une démarche qui nous place 
devant Dieu pour exprimer notre foi, notre 
dépendance et tout ce que nous avons dans 
le cœur. C’est en réponse à la prière que 
Dieu nous équipe pour nous rendre capables 
d’aimer notre prochain et d’être sel et lumière 
dans le monde. C’est aussi dans la prière que 
nous nous rendons compte que l’intervention 
décisive – qui amènera les nouveaux cieux et 
la nouvelle terre où la justice habitera – viendra 
de Dieu. 

S’il y a bien une chose que la réalité de la 
pauvreté devrait nous conduire à faire c’est 
à prier.

Et concrètement ?
Une piste serait de nous mettre à l’écoute 
de chrétiens qui vivent dans des contextes 
marqués par la pauvreté. Ils ont des choses 
à nous apprendre sur la prière ! Le SEL met à 
disposition des textes pertinents sur ce sujet 
sur son site1.

Nous pourrions aussi être attentifs à ce qui, 
dans l’actualité, concerne les plus pauvres 
dans le monde pour l’intégrer dans nos 
temps de prière. 

Quand les informations disent quelque 
chose à ce propos pourquoi ne pas le 
répercuter au cours du culte suivant ? Ce 
pourrait être l’un des rôles d’un délégué du 
SEL. 

Nous pourrions aussi lire les publications du 
SEL en nous demandant comment transformer 
en sujets de prière les informations qu’elles 
nous transmettent : comme elles présentent 
des actions concrètes ce pourra aussi être 
l’occasion d’inclure des actions de grâces… 
et peut-être de choisir de passer à l’action 
nous-mêmes !
1Voir en particulier les dossiers 2014 et 2015 sur 
www.selfrance.org/sensibilisation/animer-moi-
meme/dossiers-de-sensibilisation

POUR EN SAVOIR PLUS : 
www.selfrance.org 

contact@selfrance.org

Daniel Hillion
Directeur des études du SEL
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